Bonjour Laurence,


Le Week-end dernier, lors de ton passage en fin du Conseil Technique du SSF qui s’est déroulé au siège et sur lequel n’a pu se rendre Claire Costes en charge du pôle Secours-médical, nous avons brièvement évoqué la réponse jugée moqueuse et non admissible, transmise par D. Lasserre (Président de la « commission assurance ») au SSF, trois mois après l’émission d’un mémoire rédigé à l'attention de la Co assurance. 



Nous t’avons aussi explicité les soucis que nous pose l’absence de représentant disposant d’une connaissance et d’une maîtrise approfondie des dossiers liés au SSF (notamment envers l’opérationnel) au sein du CA FFS (avec des exemples à l’appui). 


Tu sais parfaitement pour l’avoir évoqué ensemble, le déséquilibre relationnel et fonctionnel aussi perceptible que visible que pose la réorganisation des pôles avec entre autres, un ensemble de Présidents de commissions qui sont au CA, voir au bureau, pratiquant allègrement ainsi le cumul des postes (commissions : assurance, communication, médicale, relation et expédition et scientifique), alors que les autres Présidents ne peuvent plus dorénavant y représenter ou défendre eux directement les besoins de la commission pour laquelle ils ont été élus . Cette situation  génère inévitablement des inégalités dans le lien collaboratif et de travail CA - Commissions. Il s’agit là d’un constat, très fortement perçu au SSF et dont le ressenti porte un sévère doute sur cette réorganisation en pôles, réorganisation qui était pourtant censée nous faire évoluer dans un meilleur sens (économies, fluidité des décisions, libération de contraintes pour les commissions…). 


Malheureusement pour le SSF, ce sont surtout des dysfonctionnements, beaucoup de malentendus, d’aprioris et de fait des surcroîts de travail qui découlent de cette nouvelle organisation. Tu perçois également surement cet état de fait, si l’on en croit par ailleurs ta proposition faite de voir postuler un membre de la direction SSF au CA étant donné la présence actuelle de postes vacants à ce CA.

Pour notre part, nous disons : Stop ! Gérer le SSF prend quotidiennement aux membres de la Direction Nationale, plusieurs heures de travail par jour (personnellement près de 4 en moyenne), et cumuler ce temps avec une nouvelle fonction qui par décence nécessiterait un fort investissement supplémentaire est impensable. Le SSF ne souhaite donc pas entrer dans cette voie tortueuse, mais verrai simplement judicieux du fait de l’importance qu’attache notre collectivité spéléo à cette spécialité très particulière qu’est le secours souterrain au sein de notre fédération, une représentation au CA émanant de son bureau. 
Nous demandons donc simplement que, pour les points relevant des activités du SSF, une place au CA de la FFS soit systématiquement autorisée pour un membre du bureau du SSF. Seuls ces membres en effet, CTN de surcroît, étant en mesure d’apporter les éléments factuels d’éclaircissement sur des dossiers en cours, et étant tout particulièrement en capacité eu égard à leur passif et leur formation, de poser et d’évoquer les problématiques liées aux enjeux opérationnels que traite quotidiennement le SSF et qui sont le fondement même de notre organisation de secours.
En espérant que ce Conseil d’administration de ces 16 et 17 mars 2013, vous permette d’apporter un positionnement à cette requête.
Cordialement

Bernard TOURTE

Président du Spéléo Secours Français.

